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Loin des bruits du monde, dans une atmosphère de recueillement et 
de silence, sous le Mme toit que Jésus, comme l’on prie bien. La prière 
comme un encens monte vers le ciel, la grâce en descend abondante et 
(ait épanouir des fleurs de sainteté.

Au Collège Séraphique, on aime le travail ; on le sait, Jésus regarde 
avec complaisance, bénit avec tendresse l’élève laborieux. Etudier sous 
les regards de Jésus, c’est converser avec lui ; on va à l’étude comme à 
une fête, on s'y livre tout entier, on a soif d’apprendre pour mieux con­
naître Dieu afin d’aimer davantage.

Un parfum d'honneur enveloppe nos chers enfants. Ils ont le respect 
de leur dignité, la crainte de toute honte, la plus haute délicatesse dans 
la plus sainte pudeur. Au Collège Séraphique, la vertu se pratique sans 
respect humain ; le vice n’est pas chez lui, il rougit de se voir au milieu 
de si beaux lis.

Enfants, il vous faut le bonheur ; la jeunesse, c’est un rayon de so­
leil dans un beau jour, tout doit chanter dans votre Ame. Venez : au 
Collège Séraphique, la joie brille dans tous les yeux, elle sourit sur toutes 
les lèvres, elle déborde de tous les cœurs, venez, vous serez heureux.

Il vous faut des amis. Venez, ici vous trouverez de vrais amis, ils par­
tageront et vos joies et vos douleurs. Si vous êtes affligés, ils vous con­
soleront ; si vous faiblissez, ils vous soutiendront ; si vous tombez, ils 
vous relèveront ; ils panseront vos plaies si vous êtes blessés ; si voua 
pleurez, ils essuieront vos larmes ; ils souriront à vos allégresses, ils ap­
plaudiront à vos victoires.

Enfants appelés au sacerdoce, vous devez avoir la passion du sacri­
fice, votre modèle c’est Jésus crucifié. Venez, par cette première sépa­
ration, vous prouverez au bon Dieu que votre âme est grande, qu’elle 
est capable de toutes les immolations de la vie sacerdotale. Vous avez 
le zèle de l’apostolat, vous voulez voler à la conquête des âmes. Venez, 
au Collège Séraphique, vous serez déjà apôtres.

Il est plus facile au soleil de ne pas rayonner, dit Saint Jean Chrysos- 
tôme, qu’à un vrai chrétien de ne point resplendir. Le bon exemple est 
une prédication. Le petit Séraphique est donc un apôtre, il prêche. Pour 
répondre à l’appel de Dieu, il a sacrifié les saintes joies de la famille, il 
prêche donc contre la lâcheté et l’égoisme d’un si grand nombre. Dans 
sa poitrine, il porte un cœur pur, un cœur d’ange, il prêche contre la sen­
sualité ; il prouve à tous que la belle vertu n’est pas une chimère, qu’à 
l'ombre de la croix, que près de l’autel, les lis croîtront toujours. L’avenir 
ne le séduit pas, il n’entrevoit pour vêtement qu’une robe grossière, pour 
nourriture qu’un pain mendié de porte en porte. Rien ne l’effraie, il prêche 
donc contre le luxe et l’amour désordonné de biens périssables de la terre ; 
il apprend aux hommes à se confier à la divine Providence, à n'estimer 
que les richesses étemelles.

Enfants, voulez-vous être prêtres 7 Venez au Collège Séraphique, en


